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Vente d’une parcelle de terrain
rue de Mathay

La ville de VALENTIGNEY - Place Emile-Peugeot - BP 79 - 25702 VALENTIGNEY
Cedex - vend au plus offrant :

Une parcelle de terrain constructible, située rue de Mathay, cadastrée section
AT n° 212, d’une superficie de 4,07 ares.

Prix demandé : le prix de base est l’estimation du service des domaines, soit :
25 000 euros.

Faire offre.
Délai de réponse : la date limite de réception des offres est fixée au lundi 2 avril

2012, à 17 heures.
Renseignements en mairie, service urbanisme au 03.81.36.25.03 ou auprès de

Monsieur PINTUCCI, adjoint à l’urbanisme.
2315689

ADJUDICATIONS VENTES

Plus loin vers vous

L’ALSACE
18, rue de Thann

TSA 10032
68945 MULHOUSE

CEDEX 9

Renseignements et réservations

Tél.  03 89 32 79 04 - Fax  03 89 59 24 43

&ANNONCES Officielles
Légales

VOTRE RENDEZ-VOUS
QUOTIDIEN

La dernière vague
d’attribution
de financements
dans le cadre des
« Investissements
d’avenir » a été
profitable pour les deux
régions qui ont labellisé
deux laboratoires
et un équipement.

« Un jour agréable » pour Claude
Condé, président de l’Université
de Franche-Comté, « un jour im-
portant » pour Sophie Bejean,
présidente de l’Université de
Bourgogne. En tout cas, les deux
étaient très heureux d’annoncer,
hier à Besançon, même si l’infor-
mation était déjà tombée il y a
une semaine, la validation au pro-
fit du PRES Bourgogne-Franche-
Comté (Pôle de recherche et d’en-
seignement supérieur) de trois
nouveaux dossiers dans le cadre
des « Investissements d’avenir »
issus du grand emprunt de
35 milliards d’euros.

Il y aura des retombées
importantes pour
la société et l’économie

Dans la dernière vague d’attribu-
tion, Bourgogne et Franche-
Comté ont décroché deux des six
projets Labex (laboratoires d’ex-
cellence) déposés par le PRES.
Sur 71 projets retenus au niveau
national, figurent Action et Lips-
tic qui vont bénéficier de 14 mil-
lions d’euros de financement. Le
premier est porté par le laboratoi-
re bisontin Femto-ST dans le do-
m a i n e d e s m i c r o e t

nanotechnologies à hauteur de
8 millions d’euros et le second
concerne la recherche de traite-
ments plus efficaces et mieux to-
lérés contre le cancer porté par le
centre de recherche Inserm de
Dijon avec un apport de 6 mil-
lions d’euros.

S’ajoute aux deux nouveaux La-
bex, la validation d’un Equipex
attribué au projet « Oscillator-
IMP » équipement d’excellence
pour le temps-fréquence égale-
ment porté par Femto-ST et qui
mobilisera 4 millions d’euros.

« C’est un bilan extrêmement inté-
ressant qui valide l’ensemble de la
démarche du PRES. L’association
entre les universités de Bourgogne et
de Franche-Comté a porté ses fruits,
la mutualisation des efforts est
payante », a souligné Claude
Condé.

« On s’est appuyé sur nos meilleures
équipes avec une stratégie scientifi-
que et d’appui à l’innovation. Il y

aura des retombées importantes
pour la société et l’économie », a
complété Sophie Bejean.

Les deux présidents d’Université
ont la conviction que le fait
d’avoir travaillé ensemble permet
aux deux régions d’être plus visi-
bles dans le paysage national. Au
total, les projets directement por-
tés par le PRES Bourgogne Fran-
che-Comté bénéficient d’une
manne financière de 26,1 mil-
lions d’euros. Les premiers verse-
ments pour la seconde vague
interviendront au mois d’août.
Des équipes de chercheurs de
Besançon sont également très
impliquées dans trois autres pro-

jets (Refimeve, First et Critex) liés
au temps-fréquence, mais qui ne
sont pas portés par le PRES

Alors que l’ensemble de la dé-
marche des « Investissements
d’avenir » touche pratiquement à
sa fin, on peut se poser la ques-
tion de savoir si la Bourgogne et
la Franche-Comté s’en tirent
bien. « Nous n’avons pas le même
potentiel que Lyon ou Paris. On n’est
pas dans les mêmes ordres de gran-
deurs. Nous avons été retenus grâce
à nos positionnements pointus qui
n’existent pas ailleurs », a conclu
Sophie Bejean.

ClaudeMislin

Recherche 18 millions de plus 
pour Besançon et Dijon

Claude Condé (centre) aux côtés de Sophie Bejean avec les porteurs des projets labellisés.
Photo ClaudeMislin

Depuis 2000 à la tête de l’Un-
sa-Education, le Belfortain
Yves Feurtey se succède,
une fois de plus, à lui-même.
Jeudi dernier à Besançon, lors du
congrès régional de l’Unsa
(Union nationale des syndicats
autonomes) de l’Éducation, et fa-
ce à une quarantaine de respon-
sables des 22 branches syndicales
regroupées au sein de l’Unsa-
Education, le Belfortain Yves
Feurtey se déclarait candidat à sa 
propre succession au poste de
secrétaire régional de la deuxiè-
me fédération de l’enseigne-
ment, « la plus représentative au
niveau de tous les métiers de l’Édu-
cation », souligne-t-il.

Cependant, avant de savourer un
quatrième « sacre », Yves Feurtey
se devait d’animer ce congrès ré-
gional en préambule du congrès
national qui aura lieu à Angers,
du 28 au 30 mars.

La suppression de 14 000 postes
au niveau national a été longue-
ment évoquée. Au plan régional,
154 postes disparaissent dans le
1er degré, 177 dans le second de-
gré et 15 en ce qui concerne les
administratifs, ce qui représen-
tant, selon Yves Feurtey, 2 % des
suppressions de postes dans
l’Hexagone. On a également par-
lé des Greta (groupements d’éta-
blissements) qui deviendraient
des GIP (groupements d’intérêt
publics), à l’exception des sept
structures de Franche-Comté qui
resteraient Greta, « mais au nom-
bre de trois ».

Avant d’attaquer le projet de réso-
lution générale qui sera débattu
au congrès national, et dont ce
congrès régional avait pour mis-
sion d’examiner 19 amende-
ments («Un gros boulot en
perspective », dixit, Yves Feurtey),
l’assemblée a procédé à l’élection
pour quatre ans du secrétaire ré-
gional. Yves Feurtey, qu’il occupe
la fonction depuis trois mandats,
a été reconduit. Un succès incon-
testable à mettre à l’actif de ce
quinquagénaire, instituteur à
l’école Raymond-Aubert de Bel-

fort qui, détaché depuis long-
temps, se consacre pleinement à
l’Unsa-Education régionale, mais
aussi départementale, puisqu’il
est également secrétaire du Terri-
toire de Belfort.

J’ai toujours porté
enmoi les valeurs
du syndicalisme, de la
solidarité et de la laïcité

« C’est du boulot, mais j’ai toujours
porté en moi les valeurs du syndica-
lisme, de la solidarité et de la laïci-
té », confiait Yves Feurtey.
Siégeant pour le compte de l’Un-
sa dans toutes les instances régio-
nales, il rencontre régulièrement
le recteur, lequel a de plus en plus
d’emprise sur la politique acadé-
mique et départementale en rai-
son de la modification des
dispositions du code de l’éduca-
tion dans l’organisation des aca-
démies, l’inspecteur d’académie
(IA) devenant « Da-Sen » (direc-
teur académique des services de
l’Éducation nationale).

« L’évolution de tous les personnels
de l’Education, la carte scolaire, les
suppressions de postes, de classes, la
disparition des Rased ou encore le
recrutement et l’utilisation des per-
sonnels précaires, ainsi que le handi-
cap », sont les principaux
chantiers pour lesquels Yves
Feurtey continuera à oeuvrer.

Alain Guyot

Syndicats Y. Feurtey réélu secrétaire 
régional de l’Unsa-Éducation

Yves Feurtey. Photo Alain Guyot

cellence est en effet une bonne
nouvelle pour la Franche-Com-
té.

« C’est la reconnaissance de l’ef-
fort important mené au sein du
PRES Bourgogne Franche-Com-
té au cours des derniers mois,
mais également du travail en
commun mené par l’Université de
Franche-Comté, l’UTBM et
l’ENSMM ».

Le président Claude Condé a
souligné l’implication des Ré-
gions dans l’accompagnement
des projets. D’ailleurs, Marie-
Guite Dufay, présidente de la
Région Franche-Comté, a sou-
ligné dans un communiqué
que ces nouvelles labellisations
des projets Action et LipStic au
titre des laboratoires d’excellen-
ce et du projet Oscillator Imp
au titre des équipements d’ex-

M.-G. Dufay : « La reconnaissance 
des efforts du PRES »
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